
XIX.-Littogmiie, 1800, Télégrapi
eleertique en opération, eîî Russie, 183,

»Daigucrréotypie, 1839. Galvanoplastiqu
1840.

M. LE tDACTr.uR-EtI parcourant troti
intéresînîte feuille dut 26, j' ai remarqiu
qui'elle cntenait sur le mêmie fait, la lx
taille d1e Chatenluguay, des chiffres tout-i

faid~f~retspoint -Sur lequel je désir(
lai ii'éclaircir. Les deux articles tirés d
Répertoire national 'lins donneil 8,000 poil
le nombre d'ennemis vaincus à cette lic
taille; titi correspondaunt dit que les Cam
diens remportèrent la victoire sur.plus d
3,500; enfin dans les Ephéntêrides nut
liaons que le valeureux De Saluber7n, dé
fit le général Hanmpton ài la tête de 3,M0
Américains. Je désirerais savoir corn
ment concilier ces trois nombres dif1f,
rents et quel est celui que vous nous (tont
nez polir le véritable.

UN CURIEUX.

[Les mombres 8,000 et 3,500 ne sont lm"
de nous, ceane notre correspondant ali
le reniruer. Nous avons donné, nours
celui de 3,000 parceque nous le eroyionî
exact, ce que ntouts penlsons encore-lVo<
dit Rédacteur.]

Correýgondcince
DÉRCO'UVEtVrE DE L'IPIMNERIE.

M. LE RÉDAÀÇTUR-C'C.qt avec le plus
sen.sible plaisir que j'ai vit paraître parmi
mes confrères pensionnaires, uin journal où,
tout ei s'mutsant, ils pussnt faire une
espèce d'apprentissalge de ce qu'ils, seront
peut-étre obligés de faire plus tard îxi né-
cessité. Mais lorsque l'on m'a annoncé
que unous, externes, non seulement nous
hvions droit d'y souscrire, mais encore que,
relativement à la composition, nousjouis-
sions des mêmes avantages. n joie fut à
son comble.

C'est pouir désabuser plusieurs de ines
confrères externes qui tie croient pas avoir
cet avantage, que je mne suis décidé,
malgré mon peu dt, capacité, a volts en-
voyer cette correspondanice sur la dé-
couverte de l'Imprimerie, persuadé que je
ne pouvais choisîr un sujet plus initérressant
Polir la plupairt de Vos lecteurs.

il y a divergenîce d'opinion sur l'inven-
tenu,, de limprimerie. Quelques-uns font
lemonter!son.origine à LaurentCoster, natif
de Harlein; mais ce sentimlent, bà'sé seule-
ment sur une légende écrite 110 ans après
l'époque supposée de la vie de Laurciit
Coster, jer-ffre pas assez de fondem.ent ;
aussi les savants s',accordent presqué tous à
reconnaître Jean Gutte'nîberg comme le,
véritable inventeur de l'Imprimerie.

Né ext 1400, ce n'est qu'?en 1436 qi'il fit
lmt première association avec quelques
bourgeois de Strabour f- dans le dessein de
mettre en pratique sa r ot] velle découverte.

te Au bout de quelques années, qui ne pi
2. duisirent que de fatibles résultats, la mc
e) du. principal associé rompit la société

laia (luttemberg sans ressource. Il quit
Strasbourg et se rendit à Mayence, où il

e lia avec cieux richîes bourgeois, Moidet
ê bach et Fust Ce~ux-ci lui fournirent l'a
1-. gent nécessaire à son entreprise et li
~jurèrent un secret inviolable; mais ti

>. domestique de Fust, Pierre SlcSfe
u ayant découvert le secret, leur offrit m
ir services qu'ils acceptèrent. Ils 'eitrer
L_ pas lieu 'do s'en repentir. Jutsqu'alors i

>gravaient sur des planches ce qu'ils vol
e laient imprimer, ce qui exigeait un temi
s considérable, et de, plus il fallait de
- planches particulières pour les diflërente
3choses àimprimer. Schoeffer,iii anapré
â tre entré dans la société, in-ttnta le

-caractères mobiles, et dès lors on put en
treptendre des ouvrages considérable
qu'on ne serait jamais parvenu à publie
îmar la première méthode. Ce f'ut à cetti
époque qu'ils commencèrenît la fiuucus4
Bib/c aux quante deux lignes, la .premiéru
quii ait été imprimée.

Cet ouvrage et plusieurs autres ayn
épuisé leurs resources, ils se déterminèreni
à cnvoyer Fust en France, afin de vendri
les fruits de leur invention. 1%Iais découirq.
gé par la &iheuse réception qu'on lui fit J
Paris, oit il fut regardé comme un magi.
cien, Fuîst retourna à Mayence. Là Gut.
teinberg 'ayant reproché à Fust son peu de
courtige, ce dernier s'en formalisa et fl
rompre la société qui n'exista plus qu'enutre
lui et schoerer, et Gnttexnberg resta de
liouveau sans ressource. Ce malheur ne
put abattre son courage: il alla tenter
fortunme à Strasbourg, mais inutilement:.
soni secret transpira dans le publie; comme
Fust il fut accusé de magie et forcé de se
retirer à Hiarlem où quelques bourgeois l'a-
vaient appelé. On serait porté à. croire que
là finirent les chagrins de Guttemberg,
irlais non,; là encore le malheur le potir-
suivit. Il venait de monter à grande peine
uin atelier d'imprimerie, lorqu'il se vit
enlever tout le fruit de ses travaux par la
perfidie darnde ses ouvriers, qui lui enleva
l.tplus grande partie des ca»ctêres et pass
cii-,Anglotere. Ce dernier malheur abattit
le courage' de Guitemberg. 'Il mourut
quelque temps après à Mayence où il avait
été rappelé par l'électeur Adolphe qui le
combla de bien jusqu'à a mort, 24 Février,
14,6.5. Quant à ses premiers associés, Fuat
mourut l'année -suivante, et Seho.Itler en

Telle fut l'origine do oette grande dé-
couverte qui a opéré une révolation si com-
plète dans le monde, et qui vient de s'in-
troduire dans le Séminaire pour l'amuse-
ment aussi bien que pour 1'instnition de,
ses élèves.

Je voua prie; M.leR4.dteer, de nepas
tant considérer le. style bien imparfait de

O> ctte correspondance que lit bonne yol@êiti
irt qui l'a dictée..
et UN EXTERNE, E. C.
ta-

ee EAsérides.
1-2Nov. -2e. soulèvement datif le dis.

r- trict do Montréal, 1838. 1.es biens du
ýli clergé français mis à la disposition de la
n nation, 1789.
r, 3.- Le fort St. Jean se rend aux A.
ýâ mêricaius; 1775. Prise do St. Jean d'A-
it ece par les Anglais, 184.
la 4. -Loi martiale proclamée une 2nia.
t- fois à Montréal, 1838. Prise de Vice"..
e par les Français, 1805.
1 5. -Concile de Constance, l6me. g6.
s néral, 1414.%
s 6. - Troubles à Montréal, 1837. Af.
,s faire de lochle, 1828. Etablissement du

chapitre <le Québec. 1684. Blatalle de
s Jemmapes, 1792. Mort de Charles X, 1836.
Î Erection du siége de Baltimore, 1789.
D 7.-Concile de Constantinople, 6e. gé.
c néral, 680. Prise de Lubeck, lmr le&

Français, 1806. Arretation de la Dit-
chesse de Berri. à Paris, 1832.
t &8-Prise de Nlimègue par les Français,

L1794.

LOGOGRIPHE.
Sume capuit, currara; ventrelît conJunge,
volabo;
Adde pedes, coinedeî; et sinéè venitre hi-
lies.
Le mot dus dernier est Silencc.

A VENDRE
au Bureau de l'Abille.

Io. Catalogue des officiers et des 46W
ves du Séminaire de Québc pour l'an.
née- 1847-48-prix 12 sols.

2o. Liste (les tableauîx de la choupehli
du Séminaire-prur- 2 sols.

3o. Prières avant et après l'office de la
congrégation -prix I sol.

A VENDRE

Vingt actions'dans le Capital de la
Société typographique.

S'adresser au Président ou au Tréw,-
ruer.

CONDITIONS DE CE JOURNAL.
LIA bUe paraît, autant que pomsble, une

fois par semaine, pendant la durée de
l'année acholaire. LU prix de l'abonne-
ment est de 2s. 6d. par anmée, payall
d'av.aSc par moitié: la pemière moitié, à
la rentrée des classes, la seconde, au com-
mencement de l'année. Les Pensionnaires
s'abonnent au bureau de P'A&Uile, et les
externes, chez MM Thomas Hazuel et
Adolphe LÀg(é.

Le téàoaet«u est Oliier TliibRtdmu.


